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I have a dream 

J’ai préparé ce message le mardi 22 août et j’ai réalisé que le 28 août 2023 était l’anniversaire 

du discours de Martin Luther King, « Je fais un rêve ». Il y a 60 ans, devant le mémorial 

d’Abraham Lincoln lors de la marche sur Washington, ces paroles ont profondément marqué 

les États-Unis et l’Histoire. « Je rêve que, un jour, sur les rouges collines de Géorgie, les fils 

des anciens esclaves et les fils des anciens propriétaires d’esclaves pourront s’assoir 

ensemble à la table de la fraternité ». 

Aujourd’hui, que reste-t-il de ces mots ? Le vent les a-t-il emportés loin de nos oreilles ? Le 

temps les a-t-il fait oublier au point que les générations suivantes ne les connaissent pas ? 

Le racisme est aujourd’hui malheureusement un véritable fléau. Le 30 janvier dernier, le 

gouvernement a d’ailleurs lancé un nouveau plan de lutte à l’Institut du Monde Arabe à Paris. 

Je connais aussi des personnes juives qui me témoignent de leurs difficultés et de leur peur 

presque quotidienne. Certaines envisagent de s’installer en Israël, tellement il est difficile 

pour elles de vivre sereinement en France. 

En août, je suis allé voir l’exposition « Cabu » au lieu de mémoire du Chambon-sur-Lignon. 

Des dessins de l’artiste, lâchement tué par un attentat terroriste le 7 janvier 2015, illustrent la 

rafle du Vel d’Hiv du 16 juillet 1942. 

On peut me rétorquer que tout cela c’est le passé, qu’aujourd’hui c’est différent. Mais nous 

savons tous que cela n’est pas vrai. Le racisme se vit différemment, l’esclave existe toujours 

dans le monde. 

Ce qui est le plus inacceptable à mes yeux, c’est de constater des actes racistes au sein-même 

de l’Église. Il ne faut pas se voiler les yeux et faire comme si on ne voyait pas les attitudes, 

quelquefois très discrètes, contre des personnes de couleur dans nos communautés. 

L’autre, l’étranger, le différent, est malheureusement vu comme celui qui fait peur, dérange, et 

peut prendre ma place ? 

Alors chers amis, nous qui sommes invités par notre foi à voir l’autre comme un frère, une 

sœur, comment dire à la fois que toute personne est une histoire sacrée, et confesser que nous 

avons du mal à le vivre. 

J’aime cette affirmation de l’Acat : « Ce n’est pas de votre faute si la torture existe, mais si 

elle recule, c’est grâce à vous ». 

Sur des sujets comme le racisme, la torture, le complotisme, les inégalités, nous pouvons nous 

engager pour que ces fléaux reculent. 

En cette date d’anniversaire du discours de Martin Luther King, saisissons-nous de ces mots 

pour encore et toujours dire, malgré tout notre espérance. « Je fais un rêve… » 
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